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Nouvelles breves

ETRANGER

Deliquescence de l'armee
nord-coreenne?

II est sans doute prämature de

parier de desagregation de

l'Armee du peuple de Coree du

Nord, malgre le flux significatif
d'officiers nord-coreens qui fuient

vers la Chine, depuis octobre

2002: un capitaine sous-mari-

nier, deux officiers superieurs,
ainsi qu'une demi-douzaine de

responsables du Departement de

logistique et de sa section des

acnats de materiel ont egalement
fait defection lors de missions

d'acquisitions en Chine. De
nombreuses fraudes sont organisees
lors des transactions avec des

firmes etrangeres, ce qui explique
un flux de aefections, par crainte
de sanctions aveugles de la
hierarchie militaire. D'autre part, la

Situation n'est pas brillante pour
l'homme du rang. On estime que
5% des soldats sont dans les

hopitaux, victimes de malnutrition,
de beriberi ou de tuberculose.

[TTU Europe, 12 juin 2003)

Le missile balistique nord-
coreen «Tepodong-2»

Les experts nord-coreens testent

un missile Tepodong-2, d'une portee

de 6000 kilometres, le plus

puissant de l'arsenal de Pyonyang.
II peut theoriquement atteindre
['Alaska ou la cöte Ouest des Etats-

Unis. Un expert de la zone
souligne que le technologie de

guidage nord-coreenne peche par son

manque de precision. Reste que
l'effet psychologique serait considerable.

[TTU Europe, 6 mars 2003)

Que faire des
«AMX-30 B2Brennus»?

En 2005, avec la mise en
service des Leclerc, les derniers

if
/Q *v^

jx

AMX-30 B2 quitteront le service
actif. II serait regrettable de ne pas
conserver quelques annees sous

cocon ces vieux serviteurs. En

effet, ces engins sont particulierement

bien adaptes au combat
urbain. Avec leur canon coaxial
de 20 mm qui peut tirer en site

assez eleve d 40 degres), et la

7,62 du chef de char servie

depuis l'interieur, ce blinde peut
facilement deloger des tireurs em-

busques dans des etages eleves.

Leur petite taille et leur blindage
reactif, allies ä la mobilite offerte

par les chenilles, offrent ä ces
AMX-30 une bonne resistance
face aux armes antichars courte

portee, meme les dernieres
generations du RPG. Des arguments
dont il faut tenir compte... [TTU

Europe, 7 mai 2003)

Drone israelien

Rafael vient de devoiler un

nouveau concept de drone tac¬

tique en conteneur pret au *ir<

baptise Skylark. Sa principe"13

caracteristique est de pouvd
etre lance ä l'epaule comme un

missile sol-air leger de la class

des Stinger ou SA-7. Principe"1*5'

ment optimise pour les operCI

tions en zone urbaine, il PeU

etre lance depuis un espace co^'

fine ou verticalement, meme a

milieu d'une foule dense. L'eng1

mesure 1,1 metre de long e

1,5 metre d'envergure pour^u
poids de 6 kg; son rayon o°c
tion est de 10 km pour une aut°'

nomie superieure ä une heurß'

Une equipe de deux homme5<

munie de deux drones et o u

poste de contröle, suffit ä met"

le Skylark en ceuvre. (TTU et""

pe, 12 juin 2003)

Drones francais

Des 2004, un Systeme^ XX
maire de drone et un Systeme
drone tactique interimaire c°
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JAenceront d'equiper les forces

[Qncaises. Leurs successeurs ä

'norizon 2008-2009, un drone
Moyenne altitude longue endu-
rance [MALE] et un drone multi-
Capteur multimissions [MCMM]
^uront des capacites plus larges.
" l'avenir, c'est une panoplie
^°mplete incluant micro-drones
:u fantassin, drones de guerre
pectronique de l'avant, drones-
SlJrres qu'il faut envisager. Tous

Ces vecteurs doivent pouvoir tra-

^"er ensemble et s'integrer, si

Scessaire au sein de coalitions
st d'alliances. (General Bente-
9eal, chef d'etat-major des ar-
^es, Defense nationale, juin
2003)

'

/steine de protection active
ükrainien «Zaslon»

1

a protection active des engins
lndes est en passe de devenir

j1 domaine oü l'imagination la
™s fertile est utile. Devoilee au
2Q'°n Idex d'Abu Dhabi en mars

2 i' 'a Solution ukrainienne
°s/on possede, du moins sur le

papier, des avantages non negli-
9eables. Alors que la plupart

es systemes en developpement
nt une architecture tres integree
ec radar principal, calculateur

centl"al et moyens de riposte tele-
0rnmandes, le Zaslon se presen-

s°us forme de modules totale-

I

.1 autonomes. Chaque modu-
dispose de son propre petit ra-
r de detection des projectiles

rjSSaillants, de deux munitions de

te \S 6t c'e son ProPre calcula-
i

r- Un module a la forme d'une
'te que l'on peut placer n'im-

£°rte oü sur le char. On dispose
CefQr|f de modules qu'il est ne-

tioSsaire pour former une protec-

ij
n efficace tout autour du char.
Module est concu pour prote-

(j|a,Un? 20ne ö proximite imme-
te au char. Lorsque le radar

detecte le missile agresseur, la

munition cylindrique est ejectee
de son tube et explose en gene-
rant une gerbe d'eclats qui ha-

chent et detruisent l'assaillant.
Par rapport aux autres systemes
de protection active, le Zaslon
offre une grande souplesse
d'integration, une grande redondan-
ce ef une integration «plug and
play». II se prete particulierement

bien ä la revalorisation de
materiels existants. (Antoine AI-

caraz, Raids, juillet 2003)

Etats-Unis: consequences de
la presence militaire en Irak

Discretement, le Pentagone a

reduit son dispositif en Irak

depuis le debut septembre 2003.
Les effectifs seraient tombes ä

105000 hommes, contre plus de

130000 au mois d'aoüt. La

raison en est l'essoufflement des

forces. Cette decrue devrait s'am-

plifier. Compte tenu des moyens
actuellement disponibles et des

necessaires mises au repos des

formations, sans parier de 1'entraT-

nement, l'Army n'a les moyens de

tenir ce dispositif que jusqu'en
mars 2004. Au-delä, le commandement

ne pourra pas remplacer
nombre pour nombre les

brigades. Selon une analyse du

Congressional Budget Office, le

niveau des forces d'occupation
en Irak, si aueune mesure
particuliere n'est prise, se stabiliserait

entre 38000 et 64000 hommes,

au premier trimestre 2005. Le

coüt d'une teile force est estime

entre 8 et 12 milliards de dollars

par an contre pres de 4 milliards

par mois aujourd'hui. Dejä,
seules une vingtaine de brigades
sont disponibles sur les 41 que
comptent l'US Army et le

Marines Corps. [TTU Europe,
1 8 septembre 2003)

SUISSE

Protection contre des

attaques terroristes avec des
armes biologiques:
poursuite des mesures

Le 16 juin 2003, le Conseil
federal a decide la poursuite
des mesures de prevention et de

protection de la population contre

l'utilisation d'armes
biologiques ä des fins terroristes, et a
renouvele un credit de deux
millions de francs. En plus de

l'acquisition de vaccins contre la

variole, il avait decide, l'annee
derniere, de prendre des

mesures de prevention visant a
proteger la population contre les
effets d'une utilisation eventuelle
d'armes biologiques ä des fins
terroristes. Ces mesures doivent
etre poursuivies et consolidees.
En fönt notamment partie la

creation d'un reseau de competences

B au niveau national,
l'achat et l'entretien d'appareils
de detection supplementaires,
l'augmentation des laboratoires
de reference en Suisse et
diverses mesures de formation et
d'information au Departement de
la defense et au Departement de
l'interieur.

Le Conseil federal evalue
toujours comme faibles les dangers
directs ef indirects d'une attaque
terroriste avec des armes
biologiques. La population doit
neanmoins, autant que faire se peut,
etre protegee des effets que
peuvent causer de telles armes. En

cas d'urgence, tout sentiment
d'insecurite et de panique pourra

ainsi etre evite, des vies pourront

etre sauvees et la liberte

d'agir rapidement sera assuree.

«Mss
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Ineident fictif ä la centrale
nucleaire de Beznau

Tous les deux ans, la Commission

federale pour la protection
ABC organise un exercice general

de cas d'urgence avec une
centrale nucleaire suisse. Cette

annee, c'etait au tour de la
centrale nucleaire de Beznau de

participer ä l'organisation de
l'exercice «IRIS» qui portait sur
la coordination entre la centrale,
les organes federaux et cantonaux

ainsi que les responsables
du [and de Bade-Wurtemberg.

L'exercice «IRIS» etait fonde

sur un ineident survenant ä la

centrale nucleaire de Beznau,
dont l'ampleur etait sur le

moment inconnue des participants.
Aux cötes des representants de
la centrale nucleaire, l'exercice
reunissait les organisations
catastrophe des cantons d'Argovie et
de Zürich. Au niveau federal, la

Division principale de la securite
des installations nucleaires, la

Centrale nationale d'alarme
(CENAL) avec son etat-major
militaire, et le Comite directeur
radioactivite etaient de la partie.
Beznau est situee ä dix km seulement

de la frontiere allemande.
Conformement aux directives de

l'Agence internationale de l'energie

atomique et ä la Convention
bilaterale qui lie la Suisse et
l'Allemagne, les organisations
d'urgence du Land de Bade-Wurtemberg

doivent etre considerees
comme des partenaires ä part
entiere des organes suisses. Ainsi,

des representants de la
prefecture de Waldshut, de la

region de Freiburg im Breisgau et
du ministere de l'Environnement
et des Transports du Land de
Bade-Wurtemberg ä Stuttgart
etaient associes ä «IRIS». Quelque

600 personnes ont pris part

ä cet exercice d'une quinzaine
d'heures, dirige par Bernhard

Brunner, directeur du Laboratoire
de Spiez.

Les partenaires echangent de
nombreuses informations via leurs

plate-formes Intranet. En Suisse,

on utilise la presentation electronique

de la Situation mise au
point par la CENAL. Les

partenaires allemands travaillent avec
une plate-forme du meme type
appartenant au Land de Bade-

Wurtemberg. Pendant l'exercice,
l'information n'etait pas uniquement

abordee sous l'angle
theorique. Une bonne douzaine de

journalistes de la Division presse
et radio (DIPRA) ainsi que des

representants de la radio allemande

Südwestrundfunk verifiaient et
commentaient en permanence
les informations donnees. Celles-

ci etaient contrölees sur la base
de recherches aupres des

organes partieipant ä l'exercice.

Exercice de la Centrale
nationale d'alarme ä Kärnten

Du 23 au 26 juin 2003, la Centrale

nationale d'alarme (CENAL)

a realise son programme annuel
de radiometrie aerienne. L'aero-

radiometrie permet de relever les

taux de radioactivite ä la surface
de la terre ä partir d'un helicoptere.

Cette annee, les mesures
ont ete effectuees dans la zone
des centrales nucleaires de

Mühleberg et de Gösgen, sur un

rayon de 20 kilometres autour
des installations.

Dans le cadre de l'accord sur
l'assistance mutuelle en cas de

catastrophe passe entre la Suisse

et l'Autriche en 2000, le ministere

de l'interieur autrichien et la

Centrale nationale d'alarme suis¬

se ont effectue un exercice de

mesure en commun dans la

region de Klagenfurt (Land Kärnten).

Le but de l'exercice etait de

detecter ensemble les sources
radioactives. II a egalement permi5

d'aecorder les procedures de5

deux pays et de comparer
leS

mesures obtenues gräce aux
differents systemes.

En cas d'evenement radioactif
de grande ampleur, la Cooperation

internationale joue un röle

majeur. L'accident survenu e"

1996 ä Tschernobyl avait genere

un nuage radioactif qui s'etcn'

deploye sur une tres vaste
etendue, touchant meme des pays

europeens eloignes. C'est poUr'

quoi la Centrale nationale d'alaf-

me participe depuis 1995 ä de5

programmes de mesure
internationaux. Des vois communs on'

ainsi ete effectues avec les

partenaires francais et allemands. t'1

1997, le premier vol de calibra-

ge sur les Oetztaleralpen a <?ü

lieu en Autriche. En 200*'
l'equipe suisse chargee des me'

sures a par ailleurs pris pari °t

l'exercice international organise

en Ecosse.

Les techniques de mesure de

radioactivite au sol ne permettej]
de controler que les environs dj

rects de la zone concernee. Pora

lelement ä cette methode traditio11'

nelle, l'aeroradiometrie perme

d'effectuer des releves sur un

grande surface en peu de temps

Gräce au Super Puma des Force

aeriennes suisses, il est possib
de mesurer une surface

quelque 70 km2 en trois heu^
environ. L'helicoptere suit des coj
loirs paralleles de 250 metres de

large ä 100 metres du sol. Pen'

dant le vol, les instruments de "¦

sure relevent les valeurs de radi

activite ä chaque seconde.
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